
Parlement de la Communauté française
La Nouvelle Gazette
Communauté française - Enseignement - Personnel de l'enseignement

15/01/2019

de professeurs
1La région carolo ne fait pas exception, les élèves ont trop d'heures d'études

Le décret « titre et fonc-
tions» refait parler de lui
et crée une véritable
pénurie de professeurs,

dans le Pays Noir. La probléma-
tique de classes entières
d'élèves sans professeur est
mise en évidence par toute une
série d'acteurs de l'enseigne-
ment. Et ce, même si notre
région n'est pas la seule tou-
chée puisqu'une lettre de l'asso-
ciation des directeurs de l'ensei-
gnement secondaire en Fédéra-
tion Wallonie Bruxelles critiquait
aussi fortement le décret.

Qu'est-ce que ce décret titre et
fonction tout d'abord? Celui-ciré-
organise les attributions des
branches aux professeurs en fonc-
tion de leur diplôme exact. Un spé-
cialiste du français doit évidem-
ment donner cours dans cette ma-
tière, mais il lui est beaucoup plus
difficile à l'heure actuelle de com-
pléter son horaire avec de l'his-
toire par exemple. Résultat des
courses: les remplacements de
profS absents, entre autres, se ré-
vèlent beaucoup plus compliqués!
Dans l'enseignement secondaire
de la région, la situation est préoc-
cupante. Les horaires des élèves
comptent de nombreuses heures
d'étude qui provoquent un décro-
chage des étudiants sur le long
terme. Pour Julie Patte, échevine
de l'Enseignement à Charleroi, le
décret part d'une bonne intention,
mais n'est pas du tout adapté à la
situation en Wallonie: « C'est une

excellente chose que de vouloir
mettre devant nos élèves les per-
sonnes les mieux qualifiées, mais le
décret a des œillères, il est IToprigide
par rapport à la réalité véaJe sur le
teJT;l~n~»Même discours pour la
présidente de l'AssociationDes Di-
recteurs pour le Hainaut (ADJ-Hai-
naut), Véronique Biézaga: « Le dé-
cret prend tout son sens dans une

((Si tout reste en

sodété où il y a pléthore d'ensei-
gnants ... Mais nous sommes en pé-
nurie, il ne colle pas tout à la situa-
tion actuelle. »
Si 2018 était une année préoccu-
pante pour le corps enseignant, il
en sera de même pour la suite: « Si
tout reste en J'étlt, la situation ne va
pas s'améliorer, ça m réellement de-
venir problématique», déplore en-
core Julie Patte.
Au 1" trimestre en Wallonie,

chaque élève comptait en
moyenne 2h d'études par se-
maine. À l'Institut Notre-Dame de
Loverval,la pénurie est telle que la
moitié de la direction donne
cours : « 11y a une pénurie générale
dans le degré supérieur, et surtout
en maths. je donne moi-même cette
branche aux élèves», explique Vi-
viane Jaumotte, directrice à l'Insti-
tut Notre-Dame de Loverval.
Cela pousse les écoles à engager
des enseignants qui n'ont pas le
titre requis, ce qui relève de dé-
marches administratives très
longues. L'Institut Saint-André de
Charleroi a engagé, pour l'année
2019, huit professeurs ayant un
titre de Pénurie, car aucun dispo-
sant du titre requis ou suffisant
n'était disponible. Pour info, les
titres de pénurie peuvent être en-
gagés quand toutes les autres op-
tions ont été éliminées.

MULTIPLIER LES ÉCOLES
Avec le décret, les jeunes ensei-
gnants ne peuvent plus avoir accès
à tous les titres et se retrouvent à
courir entre plusieurs écoles pour
remplir leurs horaires. « Cela œm-
plique aussi l'investissement de ces
enseignants dans la vie de J'école».
Véronique Biézaga,aussi directrice
du Collège Saint-Michel de Gosse-
lies, poursuit: «j'ai dû embaucher
3 personnes pour remplacer un pro-
fèsseur en sdences humaines. je ne
peux pas les embaucher dans
d'autres cours ... Gès 3 enseignants
vont devoir œmpléter leurs heures
ailleurs. })Cette instabilité du poste
d'enseignant, la multiplication des
interims et les conditions de tra-
vail jugées difficiles dévalorisent
fortement la profession: « Les
jeunes enseignants se fOnt de plus
en plus rares et désertent le métier,
les remplacements sont dif/id1es à
lTouver}), constate Viviane Jau-
motte. 0
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Au congélateur
L'une des solutions mise en
avant par la présidente de
l:Association des Directeurs
dans le Hainaut, Véronique
Biézaga, ainsi que par l'éche-
vine carola de l'Enseigne-
ment, Julie Patte, serait de
suspendre le décret le temps
que la pénurie s'atténue, « le
mettre au congélateur et le
ressortir quand ça ira mieux. )}
Revaloriser la fonction et
fuciliter l'accès au métier
d'enseignant semble inévi-
table. « Lapénurie n'est pas
due au décret mais à un sé-
neux manque d'attractivité de
la profession. Les conditions de
travail sont jugées diffldJes et
les jeunes désertent le métJ.er}),
pointe Julie Patte. Une autre
solution mise en avant serait
de fuciliter les démarches
administratives, jugées trop
longues et bureaucratiques.
La lettre de l:Association des
directeurs semble ne pas
avoir atterri dans l'oreille
d'un sourd puisqu'en début
de semaine, les écoles ont
reçu un courrier de la mi-
nistre de l'Enseignement,
Marie-Martine Schyns, conte-
nant une liste d'aménage-
ments. Mais pour Véronique
Biézaga, ça n'arrange en rien
la situation: ({La règle fàit 2
h"gnes et les exceptJ.ons mnt 2
pages! QjJand il ya plus d'ex-
ceptJ.ons que de règles ... Ça
devient casse-tête.)} 0
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